
2 LE STÉNOGRAPHE CANADIEN
croyons étre utile aux lecteurs du 8-rtmooNAPu
CANAnSIan en leur faisant part des reenmmanda-
tions fr.tes par M. Abbott aux débutan0s dans
l'étude de l'art abréviati.

Beaucoup de jeunesgens qui commencent à étu-
dier la sincographie se découragent et désespè-
rent s'ils ne parviennent pas promptement a
ateindre une vitesse de cent mots a ta min ute.
D'où cela provient-il? Principalementdu manque
de confance en e ux-mêmes.

Toutjeune homme, avec une Intelligence ordi-
naire, peut apprendre la stenographie s'il veut
seulement s'eu donner la peine. LA monde esi
rempli de gens qui n'ont jamais réussi. On en
rencontre partout. Ils vivent, meurent, et ont
pa-sé leur existence sans laisser la moindre em-
preinte sur le " sable du temps ".

Il ne faut pas vouloir avoir fini avant de com--
meneer. Il faut avoir condlance dens ses talents,
dans son habiletd. Avec cela, 1% moitié de la ba-
taille est gagnée.

Quand vous commences l'étude de l'artabre-viatIf, ce vousattendes pesé derenir maîtres en
quelques semaines. C'est lé l'erreur d'un grand
nombre. La sténographie eut à la fois un art utile
et agréable qui ne peut être appris qu'a fbrced'r n
travail cnasciencieux et persi stsnt..

Ne vous mettez pas sous La tutelle d'u de ces
professeurs d'occasion qui ne peuvent même pas
ne faire un s aire de cinq dollars par semaine, et
qui vous disent que la sténngraph'e peut être
apprise en trots mois. An contraire choisissez un
bon professurjamais un malitrea L'bon marché",
et livrez-voua à une étude sérieuse. En outre,
abonnez-vous à deux ou trois journauc steno-
graphiques et lisez-les. Surtout lifes-ite. Tous les
stnographes qui veulent parvenir lisent des
Journaux sténographiq us. Les indifférents et les
incompétenta en lisent très rarement.

Burtout faites attentton aux d.tuifsa. C'est plus
importat, que vous ne vous l'Isnag.n. a.

Ne considéres jamais comme perdu le temps
que vous pasnes à pratiquer.

Beaucoup d'ét udants travaillentà aequérir de
la vitesse bien avant de connattre les premiers
éléments de l'art abrévIatif. lisveulent aller vite.
Aussi, quand tis sout appelés a sténographier,
méme smus une dictée modérée, Ils ne réussissent,
les trois quarts du tempe. qu' aligner des signesinlnteltagibles qu'ils ne peuvent ensuite déchif-
frer. Ne sacrifiez pas une écriture lisible à la
vilesse.

Prenez intérêt a rotretravail. Il vousrapportera
des béni8ces. Ne soyez jamais satisfaite tant que
vous n'aures pu faire très bien. Il n'y a rien de
tMp parfait pour un sténogratbe nrne et
qui veut vivre. Combattes sens cesse. .ppeles-vous es poverbe qu, ici plus qu'illeurs, trouve
son application: A Ae-toi, le Ciel t'aidera .

St vous étudies avec ardenr et consciencieuse-
ruent et que vues trouviez que vos progres sont
'enta, ne vous décourages pas. On ne nat, pas
sae 3ograr, on le devient. et cela au prix d'une
sutlialin l'eétude.

à ravalltes. bataillez, ne vous laissez pas abattre
et vous êtes sr que vous réusires même au-delà
de vos espérances

LA STÉNOG RAPHIE AUCONGRÈS
DES SOCIÉTÉS SA VANTES

L'an dernier, la Société française d'enseigne-
Ment par la sténcgraphie a délégné an Congrès
des soettes savates M. prançois, anelen instItu-teur et membre de l'Institut sténogranbique des
Deux-Mondes. la Journal Ofcie du l %vri lder-
nier donne ne ces ternes un aperçn du rapport sur
la téaograe la M. François à la séance du

"M. ra s, de l'Institut sténogrsphique, li-
4l ue, eisles temps les pins reculés, les
lit ears ont employé la asénngraphie pour les
aider dans leurs travaux. Il cite JuIen Céssr,Cice-
ru , Dige Me, Quintilien, Vir-

, e Jea chez les R0-
mas puisesPresde l'glise au moyen âe.

Parmi les contemporains, Paul Bart Ambtu(se
Boe, Oladstone, etc. A l'épnque setuelle, les lit-
térateurs et les journalistes se servent de la steno.
graphie qui tend à se répandre de plus en plus en

raison de son utilité. En général, tous ceux qu
éerivent reconnanienq ue l'écriturerdlnaire n'a
pas .degré de vitesse suMsant pour pouvoir sui-
vre la pensée; la sténographie rat donc d'ean grand
secours, car, r ce moyen, les idées sout fixées
avec une rapidité trois a quatre fois plus grande
q u'avec l'écrit ure ordinaire , et, ce qui plus east, la
composition ne perd pour eela ni de sa chaleur, ni
de sprecison, ni de a grace, ni de son origina-
lit&'

L'A R T ABiRÉ VIA TIF CHEZ LES
CHINOIS

I• Duployé annonce q u'un missionnaire se pro-
pose d'adapter sa méthode de sténographie au
chinois.

Si l'un songe que chacun des mots de la langue
chinoise se rend par un signe qui lui est particu-
lier - un sIgne pour un mot et non pas un signe
par un sou - on comprend l'immense avanta
des alphabets phonétiques à cette iange."Le
diffeile est d'enregistrer les latonations qui peu-
vent varier le sens des mots. On pourra peut-être
y arriver par l'emploi d'accents spéctaux placés
au-desaus on u- dessous des caractères.

Utile auxChinuis, sait remarquer l'Esseige-
useat stiuognpiqwe, le nouvel alphabet sera ne-
cessaire à ceux qui voudront, apprendre cette
langue difficile.

VoicI les observations que fait le aturvltste
COacdien au sujet de l'article que nous avons
publié en avril dernier, sous le titre de La mauti-
plicatten des mouches:

Il s'agit ici, sans doute, de la Mouche domesti-
- Nuus avoua passé s semaines aus Petites

A<ntilles. dans les pays chauds, par conséquent ; et
loin d'y avoir trouvé " une quantité colomiale de
mouches ", n..us n'en avons vu que très peu.
C'était en avril et mal, et il seieut qu'en d'aures
saisns on en voit davantage. Du reste, les autres
insectes étaient aussi en très petite quantit.
f4uant aux oiseaux, ils étaient enco- plus rares.

nas cilmata stenpérée, nous sosmes un peu
gâtés: la belle saisn est ches nous de courte du-
rée, et les volatiles de tout genre paraissment pres-
que tous en même temps, danl'esJepace de quel-
ques mois"

Afin d'encourager les élèves qui apprennent laeténeraple, nous offrons, cette année. dans les
cotlégs eteouvents,deux abonnements grataîta
au SIenooa"r'a C*amaDtg. Nous prions les
Superieurs de nous désigner les noms des méri-
tante.

Un eorresprndant de Sherbrooke nous apprend
que 9. Arthur Plant a été nommé seénoga ahe
ofisciel de la cour supérieure du district de Sant-
Françols, en remplacement de a. J. Armit,..ge
Ewlng, qui a donné as résignation er devenir
stre a de la cour, à Montréa LD'un autre
cté. .. H. sudette a étd nomnmé sténographe
odiclel fança pour la même cour. Il remptace
M. P. Dorais, qui a résigné.

Dans les couloirs de la chambre à Otitawa:
- Dis-dene, qu'est-ce ge t'effrayerait l plus ai,

étant députe, tu montais à la tribune?- Mil ee serait les eénographes.

PTME CEFTIONELLE
la ftrvWooàAsm CAXvansmw ne se eatentera

pas d'être utile et intresmant par lui-même. Il
odira, en outre, a ne lecteurs lui faisant parmi
leurs connaissuces une propsgande eus faveur,
une PoUIM tellément asssaanes qu'aucun
autre journal, n,ême parmi les plus lmportants,
se pourra, 110s ce rapport, rivaliser avee lui de

générosité. Ces primes feroat fureur !


